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MAX. D. CORMIER

B. A. LL. B
Avocat, Notaire Public 

Edmundston,

X.

II y a un mois à peine la paix de l’Europe semblait dans 
une condition stable et rien ne laissait voir un conflit quel­
conque. Un coup de revolver tiré par de jeunes étudiants 
a détruit l’équilibre toujours instable et dans l’espace de 
quelques jours toutes les nations de l’Europe se sont vues, 
dans l'obligation de faire la guerre. L’Autriche Hongrie, 
l'Allemagne d’un côté, la France, la Russie, l’Angleterre de 
l’autre, sans parler • des petites nations, mobilisent leurs 
armées.

Jamais dans” l’histoire des nations a-t-on »u une guerre 
dont les conséquences s’annoncent aussi graves que celle qui 
menace actuellement l’Europe. Les moyens de destruction 
se sont perfectionnés constamment. Les armes nouvelles 
que sont l’aéroplane et le sous-marin joueront sans doute un 
rôle considérable.

N. B

A. M. CHAMBERLAND
B A.

AVOCAT, NOTtIBB PUBLIC 
Bureau : Grand Falla 

St-Léonard, tous les jeudis de cha­
que semaine

Anderson Siding, le 15 de chaqve 
mois.

і

I

. I
Téléphone, 29Toute l’Europe est engner- gne à 7 hrs ce soir, 

te. L’Angleterre, la France, 
l’Allemagne, l’Autriche, la 
Belgique, le Monténégro, la 
Serbie.

I lient le Canada à l’angleterre. 
------o------

Londres 4.—On croit que 
la Suède et l’Espagne vont res­
ter neutre. L’Italie a décla­
ré sa neutralité mais mobilise 
ses troupes. Le Japon se 
tient prêt à venir en aide à 
VAngleterre en cas de besoin. 

------o------ .
Paris 4.—Le vaisseau alle­

mand Breslan combat les vais­
seaux A nglais dans la Médi- 
terranuée d’après un message 
reçu par le département de la 
Marine.

STEVEMS & LAWSON
Avocats, Notaires Publics 

JËDMUNDSTOlC,Londres 4.—On croit que 
l’Amirauté à reçu un messa­
ge par télégraphie sans fils 
disant que la flotte Allemande 
a été cernée par la flotte An­
glaise au nord du Danemark.

N. B.

îPhone n-—

J. E. MICHAUD
B. A. LL. B.

Avocat, Notaire Public 
Edmundston,

•o-
Londres 3.—Au moment 

où un dirigeable allemand 
évoluait au-dessus de Circy 
les Forges. Rolland Garros 
l’audacieux aviateur farançais 
dirigea intentibunellement sa 
machine vers le dirigeable qui 
s’abattit immédiatement en­
traînant la mort de ses 25 oc­
cupants. L’Aéroplane fut 
brisé et Garros perdit la vie. 

------ o------
Paris 4.—On a appris au­

jourd’hui dans cette ville la 
nouvelle de la. déclaration de 
guerre de l’Allemagne. La 
nouvelle de la déclaration de 
guerre fait dire à Paris que 
l’Allemagne fait trêve à son 
hypocrisie de la semaine der­
nière et jette enfin Je masque. 

------ o------
Londres 4.—L’Angleterre a 

léclaré la guerre à l’AUema-

Les conséquences d’une telle guerre ne sont pas faciles à 
prévoir,mais nous pouvons déjà affirmer que toutes les nations, 
mêmes celles qui ne sont pas directement mêlées, à la lutte,en 
ressentiront tin contre coup plus ou moins grave.

* Tous les hommes de 20 à 45 ans seront appelés sous les
armes, et il ne restera à l’époque des moissons qui commen­
cent que des enfants des femmes et des vieillards pour récol­
ter tes produits de la terre.

Déjà les banques ont reçu ordre de ne plus faire d’escom- 
tes et même ici, au Canada, quelque loin que nous soyons du 
conflit, si la bourse n’avait été fermée, d’immenses désastres 
financiers se seraient déjà produits.

Les différents marchés seront fermés et l’exportation se­
ra sans*doute difficile. On prétend quelles moulins à bois vont 
cesser leurs opérations et que l’niver prochain il y aura peu 
ou pas dè chantiers.

Les produits de"la ferme, par contre, devraient comman­
der un prix élevé, et ceux qui ont su compter plus sur les 
revenus de la terre que sur les quelques piastres des chantieis
s’en trouveroùt bien.

La guerre durèra-t-elle longtemps ? Personne ne sau­
rait le dire. Sir Ed^Gray, ministre des affaires étrangères 
de Londres, prétend qu’elle pourrait durer vingt 
serait porté à croire qu’avec les moyens de guerre à l’usage 
des nations le sorts des puissances belligérentes serait bien­
tôt décidé, mais ne surviendra-t-il pas après la victoire des 
dissensions entre les aliês victorieux comme cela c’est vu dei-

jj•o-
N. B.Ottawa 4.—A la fin de la 

séance du Cabinet ce soir le 
premier ministre a . déclaré 
que le parlement devrait se 
rassembler pour une session 
spéciale mardi le 18 août. Il 
faudra d’abord voter les dé­
penses pour la défense du ter­
ritoire Canadien et légalise! 
les ordres donnés par le dépar­
tement de la milice. Le gou 
vernement siégera probable­
ment tout le temps de la guer-

Des canons seront placés 
par le département à Glace 
Bay et à d’autres places poui 
empêcher les vaisseaux aile 
ments de venir couper les 
câbles télégraphiques qui re-

rnonc 34

PIO H. LAPORTE
Médecin-Chirurgien 

Edmundston.
№■

N. B; -s-

Ü o Casier Postal “S” Tél. 46
A M. SORMANY, M. D.Berne Suisse 4.—La Suisse 

à ordooné la mobilisation de 
ses troupes. Tous les ponts 
et le tunnel de la moni agne 
sont gardés.

Paris 4.—Les Allemands 
ont pénétré sur le territoire 
Français en deux points, à 
Longlasville et à Circy. Une 
armée d’aéroplane allemands 
ont laissé tomber des bombes 
sur la ville forifiéede Lunévil­
le. Il y eu quelques dommages 
mais pas de pertes de vies. 

------o------
Londres 4.—On rapporte 

qu’un combat désespéré centre 
la flotte allemande a actuelle­
ment lieu dans la mer du 
Nord.

Médecin-Chirurgien
Edmundston, N. B.-:-

lh■f DR Z. VEZINA
Ex-élève des Hôpitaux «le Paris.

—Meilecin spécialiste— 
de l’Hôpital de Frayer ville 

Spécialité : Maladies des yeux, 
oreilles, nez, gorge.
Bureau : 151 rue Lafontaiue 

Fraseivilie, P.Q.
Tél. Kamouraska, N0. 325. 
Tél. National,

Heures de Bureau :

ГЄ.

.

*
M

Fay
“ 5191*& 10 hrs à 11.30 rhs a. m. 

2 hrs à 5 hrs p. m.Réussiront-ils ?
ans. Ou Soir : 7 à 8 P.M

MM
Ç : J. A. GUY, M. D.Deux aéronautes veulent 

tenter de traverser l’Océan 
Atlantique en hydroéroplane. 
Ce sont MM. Porte et George 
-Harlett. Réussiront-ils ?... 
C’est certes là un projet qui 
ne manque pas de péril et les 
aviateurs qui l’entreprennent 
ne manquent pas d’audace.

Il nîy a pas de doute que 
la navigation aérienne a fait

depuis quelques années d’im­
menses progrès et ces progrès 
se continuent chaque jour. 
On vient d’inventer dernière­
ment un stabilisateur qui, pré­
tend-on, donnera une stabilité 
considérable aux aéroplanes 
et une sûreté relativement 
très grande à la navigation 
par la voie des airs.

%.

Médecin-ChirurgienO -îEdmundston, N. BParis 4.—Une dépêche de 
Nish. Serbie, au “Matin’, rap­
porte que les troupes Autri­
chiennes ont été défaites avec 
de lourdes pertes dimanche 
dans une bataille contre les 
Serbes.

nièrement encore après la guerre des Balkans.
Chaque semaine, Le Madawaska s’efforcera de rensei-. 

gner ses lecteurs sur les péripétis du conflit actuel. Espérons 
quç la guerre sera de courte durée et prions pour la paix ain­
si que nous y convie notre bien aimé Père le Souverain Pou-

Téléphone, 18

J. A. RATTËY
M édccin-V ttérinai re 

Edmundston, N. B.

Casier Postal, 8 Téléphonetif. o
JOHN J. DAIGLEQébec 4.—Il règne beau­

coup d’activité à Québec ou 
se continuent les préparatifs 
pour la mobilisation d’un con- 
tigent canadien. Le Cana 
dien-Noid construit une voie 
d’évitement à Valcartier près 
du camp ou seront concentrés 
les troupes Canadiennes.

Le 9e et le 8e regiments et 
les membres du corps des 
ambulanciers se sont réunis 
et on décidé d’offrir leurs ser­
vices au ministre de la Milice.

Plusieurs familles Cana­
diennes sont inquiètes de -leur 
membes actuellement en Eu­
rope. Des amis de Sir Lomer 
Gouin lui ont adressé des mes­
sages et n’ont pos eu de rê­
ne nse.

Ж MARDHAXD GENERAL
Edmundston,

Casier Postal, 4

3D ES OI

N. B 
Téléphone
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La lutte jeoutre la tuberculose A E- THIBAULT
MARCHAND DE MEUBLES

%.
m

!>*;
A* , У,- , ,

;

La Caillaux Acquittée Assortiment completS
Edmundston, N. B

Dans tous les pays, la lutte 
contre la tuberculose fait'des 
progrès toujours croissants. 
Nous recueillons dans une 
bçlle étude du Dr. Félix Dubé 
de N.-D. du Lac les faits in­
téressants qui suivent.

Aux Etats-Unis il existe au 
delà de 1000 sociétées anti­
tuberculeuses ; 550 sanatoria 
et hôpitaux avec un total de 
35.000 lits pour consomptifsde 
toutes catégories c’est-à-dire 
environ 400 lits par million de 
population ; 400, dispensaires 
employant йтаз ‘ médecins 
donnant des consultations 
gratuites.

Dans ces dispensaires on 
fait l’éducation de tous ceux 
qui se présentent, 300» gar­
des-malades font la visite des 
tuberculeux à domicile. ' Il 
eitiste 200 écoles en plein air 
45 états et 200 villes ont passé 
des lois antituberculeuses ; 40 
états font des campagnes d’é­

ducation et pas moins de cent 
millions de pamphlets et bro­
chures ont été distribués du­
rant ces 10 dernières années.

Au Canada il existe 118 li­
gues, 13 dispensaires; 31 sana­
toria pouvant recevoir 1432 
tuberculeux de toutes catégo­
ries, soit environ 200 lits par 
million de population. Il exis­
te aussi dans les différentes 
provinces des lois et règle­
ments anti-tuberculeux. Dans 
chaqufe province il existe un 
laboratoire mis à la disposi­
tion des médecins où l’expec­
toration est examinée gratui­
tement.

La lutte contre la tubercu­
lose est organisée dans les 
villes seulement, et les cam­
pagnes ont été négligées ce qui 
est regrettable, car la tuber­
culose est la cause de 11.51% 
des décès dans les populations 
rurales.

. 1
J. A. DAIGLE

HOTELLIÈK
Anderson Siding,

Nous n’avons pas cru de­
voir tenir nos lecteurs aù cou­
rant du meurtre de M. Cal­
mette par Mde Caillaux en 
France ni des développements 
honteux du procès.

Mde Caillaux, deux fois 
divorcée, et vivant avec l’ex- 
premier ministre Caillaux, un 

> divorcé lui aussi avait tué à 
bout portant sans provocation 
un journaliste catholique du 
nom de Calmette. Eller vient 
d’être trouvée non coupable 
après avoir admis son crime.

Ce verdict est une honte 
pour la Frajce. Il donne des 
hauts le cœur à tous les hon­
nêtes gens.

Et

• 'ligieuses parce qu’ils font trop 
de bien, peut-on être surpris 
de voir le cri ne: en honneur, 
le jneurtreetl’adultère portés 
au nu .s.

Dernièrement encore le gou­
vernement français ordonnait 
la dissolution de communautés 
de religieuses contemplatives 
comme inutiles au pays. C’est 
cela I puisque des femmes in- 
noffensives qui se -dévouent 
et se sacrifient pour implorer 
la clémence de Dieu, sont des 
êtres inutiles qui n’ont pas 
droit à l’existence légale, hâ- 
tez-Vous de faire l’ajfothéose 
d’une Caillaux meurtrière et 
adultère, celle-là doit être bien 
nécessaire à la France. Avec 
votre école laïque, la protec­
tion du crime par 

•Dieu de justice vous prépare un

N B

JOS A. GAGNE
PEINTRE DECORATEUR, 

TAPIS8EUR
Toujours en magasin : Peinture et 

Tapisseries

;

•>v

î
S

Téléphone
LOUIS A. DUGAL

Contracteur Electricien 
Edmundston,

DERNIERE HEURE
Z"Л , v( Défêche du 5 août )

Au moment où nous allons 
sons presse on nous apprend 
que deux vaisseaux allemands 
ont été coulés et un autre 
capturé dans le combat de la 
Mer du Nord. Cette nouvelle 
est officiellement confirmée.

Dans la Méditerrannêe deux 
navires allemands ont été 
capturés et un troisième le 
“Panther” a' été coulé à pic. 
Nouvelle eonfiimée.

Sur terre, les Allemands 
auraient été défaits à Morfon- 
taine par les Français et re­
poussés par les Belges dans 
tfn attaque contre Liè.ve.

SN. B !
FIRMIN MICHAUD

Marchand de Lii|Ueura 
St-Lkonard, N. B. Іti->

іSEW VICTORIA HOTEL Щ

mÊÊÈSÈ
■ Ü l| v-:

V/ : і

Rue Victoria
, avouons-le, 

ent n’a surpris per- 
Dans un pays ou l’on

Chambres confortai les. Ser­
vice de premier ordre. 

Salles d’échantillons à la dis­
position des voyageurs.

5. /. BERNARD, 
EdnumdstoH, N. B.

Im:■ ’ j. Щ
■ vos cours■

fait la guerre au
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N’OUBLIEZ PAS LA DATE ‘

: ?

« mDu 1er au 15 Я°иT s^/WT "

' î *
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Vu que j ai beaucoup de marchandise je veux faire une vente
Б

B de Ш- : :ü
? sgj; Chapeaux de paille et laine, Bottines, Souliers pour dames, hommes et enfants de
P *”",С8 les g™**™** tt de tous lesj prix, Casquettes, Chemises, Collets, Cravates, il Vaisselle.SaS ■ •

F !
.

Je re?ois chaque semaine toutes les légumes 
jj procurer à bon marché

UNE VISITE EST

%

m que vous pourrez vous BR
%

SOLLICITEE*
Щ9

M J. J GLEà і1H A-,>т* siyЩ
Edmuadstoa, N. B.-, Шіі

0*g3 te® XkMA MERE Variétés r-tHrill

I B

W (HKM1N DE FEU ТЕМДSC 0D ATA

Ceux qui veulent s’élever dans 
la vie doivent déjà commencer par 
"se lever” le matin.

Ma mère avait sa chambre à côté de la mienne,
Le matin, j,entendais qu’on ouvrait sa persieuue,
Et de mon lit, les yeux éveillés à demi.
Je lui criais : Bonjour, Mère ! as-tu bien dormi ?
Et rien que sa réponse : Et toi ? m'emplissait d'aise 
Car nous avions subi plus d’unu heure mauvaise 
Et mon pzre et mou frère et les deux beaux petits,
Et d autres, tant des mien і étaient déjà partis,
Et j'avais tellement peur de la voir les suivre 
Que-Tout mon cœur sautait à la t’entendre vivre 
Et qu après tant de chers êtres perdus j'avais 
Comme l’impression que je la retrouvais !

Quand je rentrais trop tard pour qu'elle eût pu m'attendre 
Et qu’elle était couchée et dormait, quel soin tendre 
Je prenais de ne pas la rév.iller, marchant 
Sur la pointe du pied et vite nie couchant 
Après avoir fermé doucement ma croisée,
Pour que le lendemain la trouvât reposée 
Ali ! maintenant je peux marchei d’un pas pesant 
Sans troubler son sommeil ! Dans son lit d'à présent 
Quelque bruit qui se fasse, ou dort sa nuit entière.

Je me suis assuré ma place au cimelisre 
Tout contre celle où nous l evons couchée afin 
De sentir là tous près la Mitre au cœur divin/
Que vivante j aimais et que morte j'adoré ;
Et, comme si cela nous rapprochait encore 
Je veux qu'à son tombeau le mien soif ressemblant 
Aussi mourrir n’aura pour moi riéu de troublant 
Et ce sera reprendre une habitude ancienne 
Que de revoir ma chambre à côté de la sie

! ; Horaire depuis le io Novembre 1913
Exprets : Dép. Riv: du Loup 7.-30 s. m. 
... . Ait. Connors N. B. 12.43 P- m.
Mixte ; Dép Riv. du Loup 10.30 a. m.

Arr Connors N. B. 8.38 p. m. 
Express : Dép. Connors N. B 3.20 p. ni.

Art. Riv. du Loup 8.35 p. ni. 
Dép. Connors N. B. 7.06 p. ni. 

o » Arr. Riv. du Loup 4.20 p. m. 
Service quotidien excepté les dimanche.

Correspondance à ,Ednmndston Jet 
vV zCiie Can- Pac' КУ- Pour VJoodstock 
Frédéncton et St-Tean N. B., Houlton 

Caribou Fort Fairfield, Me. 
lit a Rivière du Loup avec tous les 

trains express de F Intercolonial Ry.
Pour plus amples informations, pros­

pectus, etc. s’adresser à
O. G. Grundy, Gérant général.
P. X. Bélanger, Agent général Passa­

gers et Fret.

«HLes femmes n’ont pas l’intelli­
gence des hommes, quand ils 
sont»..intelligents, mais elle y sup-< 
pléent par un flair délicat. I; IHP ■Mà

'ужімттг. . ) 1
« W

Mixte :
Pour connaitre l’âge d’rnie 

femme : prendre la moyene entre 
celui qu’elle se donne et celui que 
lui donnent ses amis. W

ziS Bicycles et ligne complete de Ж 
^ fourniture toujours en mains w
Ф Toute commande par téléphone ou par Ж 
ф malle recevra une attention immédiate. W
Ф J. Adolphe Hebert, Ж
Ф En face du Collège, IVf.V U VU ÇA, Ш

Van Buren. Me.%€€€€€€€€€€€€€€€€€€€€€€

L’EPITAPHE D’UNE EPOUSE 
( Lue au cimetière de Fécamp. ) 

Repose en paix, mon Octavie, 
“Tendre objet d’un éternel deuil, 
“Toi qui trop tôt me fus ravie, 
“Sommeille en paix dans tou cer­

feuil.
“S’il 11’était si gros, ton Eugène 
“A tes côtes voudrait dormir, 
“Mais tu le sais : où il y a d’là 

(gène,
“Cher atige, il n’y a pas de plai- 

(sir !”

ta

St і

SOUVENIR DE
FAMILLE .

Important ^egigtfe 
Familial

Prix : l’exemplaire, 10c.
he cent : $8.00

S’adresser à l’auteur

I
lui et s'apprête à essuyer le verre net.
avec son mouchoir : . —-----------

—N0 ! dit l'anglais. J'aime La familiarité n'est pas plus l'a- 
mieux boire après votre bouche niitié que le gant est la main 
qu’après votre nez. ----------- -

Quelques choses qui nous fait 
plaisir à vo:r :

Une automobile en panne:
Un homme coléreux ayant mal 

aux dents ;
U11 "p’tit jeune homme" habillé 

comme une gravure de mode, met­
tant le pied dans un las de bôue ;

Un usurier en faillite:
Uu gros homme courant après 

son chapeau ;
Deux amoureux qui se croient 

seuls dans un lieu solitaire.

. k
Bien dire, fait rire ; bien faire, 

fait taire.
1111e.

auguste VAQUERIE. Poivre et sel Rev. E. P. Chouinard ÉÉt V ШАй
ж St-Paul de la Oroix
x Comté Témiscouata p, Qe

4^6m і I |Une petite'poule pond chaque 
jour, ef l’autruche une fois l’an- 
seulement*
“ Ceux qui partent sont pleurés ;

Après leur dernier spurire 
Que de mots pour 11e rien dire,

ATTENTION AVIS AUX DAMES La bêtise est l’absence de l’esprit, 
mais la sottise est Vabsence du ju­
gement.

:
à.tu■"•yL’assemblée annuelle du, Conseil 

de l'Assomption aura lieu à Moc- 
tov à trois heures de l’après-midi, 
dans la salle de l’Assomption Mu­
tuelle, le 25 du courant.

Tous les membres, y compris les 
anciens Présidents généraux, sont 
priés de e’y rendre.

yMelle G. JEmmcrson, infromc. les 
dames qu’elle doit vendit d’ici à la 
fin du mois tout 
magasin. A tous d’en profiter. Il

In certain districts a homesteader in «rond

Les femmes sont des pendules 
qui retardent toujours à partir de 
vingt-cinq ans.

# , :
ce qu’elle a en

nШ LES PARVENUS 
—Avez-vous vu les Pyrénées tan 

I dis que vous étiez en France ?
—Non, la servante nous a dit 

qu’ils étaient en vpyage-

Й-ДЄPaûVTe eu désirs, riche en con­
tentements.A VENDRE ï:t

l!Par ordre, 
Chas. D. Hébert, 

Sec. Général.

>. ?V
Un bon lot de terre de roc x 80 ' 

pieds avec maison et grange. Le 
tout est en très bonne ordre. Bon­
nes conditions.

S’adresser à
ETHELBERT MICHAUD 

Edmundston N, B.

&I a puce elle-même à ses puces.

II ne faut pas attendre la soif 
pour tirer de l’eau du puits. k

Tête folle perd souvent sôn bon-

■ Synopsis of Canadian North-West
l'HK sole lie ad ot л^ПиіпЇу °™Гг any male 

over 18 years old, may homestead a quarter-sec 
non of available Dominion land in Manitoba. 
Saskatchewan or Alberta. Applicant must 
appear in person at the Dominion nantis Aaen 
су or Sub-Agency for the District. Hnlry by 
prosy may be made at any Dominion Lands 
Agency (but not Sub-Agency), oncertain con 
«liions.

Duties—Віх months residence upon and cul-

<0-,.

Abonnez-vous au

‘7T\adawasl{a”
’m EN WAGON

Un voyageur offre un- verre de 
porto à un Anglais placé à côté de

t
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LE MADAWASRA

tons sur les fermes annexes aussi 
rapidement <jue possible. A en ju­
ger par le grand nombre de deman­
des renseignements qui nous vien­
nent de l'industrie, il sera néces­
saire de faire beaucoup de recher­
ches et de démonstrations dans les 
diverses provinces.

3. Valeur comparative des grains 
cultivés sur la ferme, donnés dans 
différentes proportions et avec di­
vers compléments. Nous avons 
déjà fait de nombreuses re­
cherches utiles dans cette voie et 
qni nous ont donnés des résultats 
surprenants. Ces travauxontété cou 
tiimés par de nombreuses séries 
d’expérience.

Valeur comparative des sous pro­
duits dn grain, saxoir drèche de 
distillerie, drèche de brasserie, gér­
ai is de malt, etc.

POUR LES CULTIVATEURS)
montrer qu’il est nécessaire de cons 
trnire pour l’élevage des porcs dtv 
bâtiments grands et coûteux. Il suf- 
fitde logements confortables pour le­
st] jets reproducteurs pendant la pé­
riode mise bas et la période qui 
suit. Pour démontrer ce que l'on 
entend par une bonne porcheri* 
nous construisons, sur les forints 
annexes, des bâtiments semblable* 
à ceux qui existent sur la forme 
expérimentale centrale et qui peu­
vent être considérés coin mes des 
types modèles. Les points démon­
trés dans la porcherie centrale sont 
les suivants : construction économi­
que, bon aménagement pour la 
chambre aux aliments, l'emmaga­
sinage des fourrages les méthodes , , , . ,
i, .. ... . formés lorsque Von aura les loge-d alimentation, etc., commodité, . , . _, . 6
, , , .j , , ments necessaires. Lindustrie por-dans le traitement du bétail, la . . ... . ,

, j . . ci ne sera une des principales indus-permanence i-t par-dessus tout . . - r r .
,,, .x , , -v , tries de la ferme en ce qui concernel'hygiène, la lumière, la ventilît- „, , . A „
tion et le bien être général. Déjà l evage et les essais U élevage et 
, . ... , dengraissement seront poursuivisbeaucoup de cultivateurs com men n , ,

v . , . / і ,, sur une large échelle,ce a copier, sur une petite échelle, ®
les points essentiels de ces bâti- station expérimentale de
ments. Cap Rouge, Què., se trouve l'un des

La ferme centrale a clairement meilleurs troupeaux de Yorkshires 
démontré l’avantage qu’il y a à tle cette province. Malheureuse 
hiverner les porcs reproducteur* ment par suite du marque de loge- 
dans de petite cabanes formeé' ment ce troupeau a été considéra- 
d’une seule épaisseur de planches blement réduit niais il sera augtnen- 
et placés dans de larges parcs, avec ié dès 4ue nous aurons les loge- 
dés auges pour la nourriture liqui ments nécessaires, 
de et des râteliers pour le fourra­
ge â quelques distances des loges.
Ces essais sont répétés sur les form es 
annexes et ils donnent les mêmes 
résultats

Cette méthode qui consiste à 
laisser les porcs dehors à toutes les 
périodes de l’année, sauf pendant 
la mise-bas et la périodé d’allaite 
ment et qui est le meilleur marché 
la plus efficace et la plus Jiygiém 
que, est appliquée également à l'en
graiS'ement «les porcs pour la vente- Brandon, Man., il y a des troupeaux 
nous modifions quelque peu no* J fle Yorkshires et de Berkshire» qni 
méthodes suivant les conditions seront largement augmentés niain- 
qui se présentent sur les diverses temmfc qUe nous disposons de meil- 
fermes expérimentales. Mais le leurs logements et sur lesquels on 
but que nous nous proposons entreprendra des es-ais d’élevage et 
dans chaque cas est le même, d’alimentation, 
savoir, obtenir le plus grand profit д ,a fetme expérimentale de In- 
possible sur les fourrages consom di|H| Head двяк-> j| y a dea York- 
més avec le moins de frais possible shirej> dont le ll0mbre seraauguien- 

1 installation. Ceci coinprem té dès que les logements et les fa- 
mutuellement les logementsle» plus ei|ités ,l'alimentation seront meil- 
hygiéniques et '.es plus sains et des |eurg et d(j nouveanx essai3 seront 
porcs dans le meilleur état de santé entrepris.
P088'*3*6-" Il n’y a pas encore de troupeau

sur le» stations expérimentales de 
Rosthern et de Scott Sask., mais 
c. s fermes doivent adopter les races 
Yorkshire et Berkshire.

encore été formé de troupeau d. 
porcs. Deux doivent être établis, ui 
de Yorkshires et une de Berkshir.. 
et ils seront soumis aux essais d"éle­
vage et d’engraissemeiits.

A In ferme expérimentale de Nap 
pan, Nouvelle-Ecosse, il y a déjà 
deux petits mais très bons trou­
peaux de Yorhahires et Berkshire# 
qui, seront largement augmentés 
lorsque nous disposeront le loge­
ments suffisamment.
. A la station expérim utile de 
Kentville, N. E., un petit troupeau 
de Yorkshires doit être établi.

eette province. De nombreuses re­
cherches d’élevages et d'alimen­
tation ot déjà été effectuées et on 
en augmente le champ aussi vite 
que les conditions nous le permet­
tent Les meilleurs logement» dont 
nous allons disposer sons peu vont 
faciliter ce travail. Etant donnée la 
qualité différente d’un grand nom­
bre des fourrages de la Colombie 
Britanique, on entreprend, sur cette 
ferme beaucoup d’essais portant a. r 
différentes catégories et différentes 
proportions de fourrages qui ne se 
font pas sur les autres fermes et 
stations.

% 'C
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Racés Porcines et drs méthodes d’alimentation sur 
le nombre des porcs par portée, sur 
la force et le poids des porcelets 
pur portée, etc. ; ces observations, 
qui seront répétées sur toutes les 
fermes, nous fournirons en en peu 
d’années des données d’un très 
haut iritéiêt.

16
Le programme du service de 

l'élevage de la division des fermes 
experimentales en ce qui concerne 
les recherches sur les races porcines 
peut être décrit sous les entêtes 
suivants : élevage, essais d’alimen­
tation et distribution.

ÉLEVAGE

L’élevage des porcs se fera à la 
plupart des fermes et des stations 
expérimentales ; les opérations se­
ront également reparties sur toute# 
l’étendue du Dominion. Elles corn 
prendront les divers travaux qui 
suivent :—

1. Comparaison des diverses ra­
ces porcs du type à bacon et com­
paraison du type à bacon avec le 
type à grog lard dans les localités 
ou les fourragea et l’état du mar­
ché rendent cette comparaison né­
cessaire. Ces travaux varieraient 
naturellement suivant les provinces 
et le district du Canada que repré­
sente chaque%erme on chaque sta­

tion.

ESSAIS D’ALIMENTATION 

Noue avons déjà rassemblé un 
grand nonibre.de données utiles sur 
les aliments et les inéthod s l’ali­
mentation. La plupart des résul­
tats obtenus ont été publiés, de 
temps à autre, sois sous forme de 
bulletin soit dans les rapports an­
nuels. Nous continuons ces essais 
en élargissant la portée, soit pour 
étudier une nouvelle phase des an­
ciennes recherches, soit pour mon­
trer des faits qui ne sont pas enco­
re apprécies dans les provinces des­
servies par ces fer nés. De nom­
breuses recherches nouvelles sont 
entreprises à la ferme centrale aux 
fermes annexes et nous dévelop 
pons cette portée de nos opération# 
aussi rapidement que l’outillage et 
les matériaux nous . le permettent. 
Voici en peu de mots, le program­
me que nous avons adopté pour les 
essais d’alimentation :—

1. Profits à tirer de l’industrie 
porcine par acre dans chaque dis­
trict et dans chaque porvince lors­
que la ferme fait de l'élevage du 
porcs une industrie spéciale ou 
lorsque cette industrie est conduite 
en même temps que l’industrie lai­
tière (ce qui est le plus pratique) 
Ces recherches couvrent do nom- 
bras sujets, par exemple le prix 
de l’entretien des truies et des ver-

A la station expérimentale de 
Fredericton, N. B., des troupeaux de 
Yorkshires et de Berkshires seront

Il n’existe qas encore de trou­
peau à la station expérimentale dega

Sidney, C. B. Cette ferme se foi • 
mere un jour un troupeau de 
Berkshires et fera des opérations 
semblab'esà celle d’Agassiz mais 
sur une plus petite échelle.

~ r

5 Valeur des diverses moulées 
commerciales pour les sujets de re­
production et d’engraissement et 
valeur des produits d’abattoirs : 
débris d’abbatoir, sang déchessé,

Nous avons besoin de
100,000 "ties” immédiatement

etc.
6. Valeur comparative des farines 

brevetées, des condiments et ali­
ments de ce genre pour les sujets 
de reproduction ou d’engrais.

7. Valeur .les sous-produits de la 
laiterie en diverses proportions pour 
toutes les catégories de bestiaux et 
avec différents grains, farine et gros 
fourrages. Quand on considère que 
ces expériences à la ferme centrale 
et aux fermes annexes ont montré 
que le luit écrémé peut avoir une 
valeur de vingt-et-un à quatre- 
vingt-quinze centins par livre, 
quand on le donne en différente# 
proportions et en mélange avec 
diférentea rations de grain, on com­
prend l’importance de ces recher, 
ches et des’démonstrations faites à 
ce sujet

8. Alimentation de sujets repro­
ducteurs ou d’engrais dans diver­
ses sortes d’abris, en été et hiver.

9. Comparaison entre l’engraisse­
ment prolongé et l’engraissement 
rapide : c’est-à-dire l’étude de la 
question de savoir s’il faut mieux 
préparer les porcs pour la vente 
en cinq mois et demi ou six mois 
ou les engraisser pendant huit mois 
ou plus, jusqu’à ce qu'ils soient à 
point. -

10. Etude de différents modes 
d’alimentation. C’est là en partie 
une suite de résultats obtenus dans

Toutes personnes qui vou­
dront contracter des “ties’’ en 
cèdre ou en épinette pourront 
faire application^

J. W. LUCAS,
Edmundston, N. B.A la station expérimentale de 

Ste-Anne de la Pocatière, Qué., on 
a établi un petit troupeau d’York- 
shires pour faire des essais d’éleva-’ 
ge et d’aMmcntation ; il sera aug­
menté dès que nous aurons les loge­
ments nécessaires.

î2. Distribution de jeunes sujets 
reproducteurs et particulièrement 
de verrats de choix. Cette phase 
de nos opérations à eu beaucoup 
de succès l’an passé. Tous les ans 
la ferme Centrale et un bon nom­
bre de fermes annexes vendent aux 
cultivateurs des centaines de jeu­
nes porcs pour la reproduction, et

. l’augmentation continuelle de la 
demande montre que l’industrie 
porcine fait des progrès au Canada.
Nous.élargissons le champ de ces 
opérations aussi rapidement que les 
facilités à notre despositions nous 
le permettent.

3. Les verrats que nous tenons 
sur les diverses fermes expérimen­
tales à la disposition des cultiva­
teurs du voisinage exercent un ef-

Г— fet des plus marqués sur la quali­
té des troupeaux de chaque district 
Par exemple, je pourrais citer le 
cas de la ferme expérimentale de 
Neppan où nn verrat Berkshire à 
sailli, en ces deux dernières années 
un grand nombre de truies apparte­
nant à des éleveurs du voisinage 
et dont descendent beaucoup de 
champions aux principales exposi­
tions des provinces maritimes. Sa 
progéniture est en grande demande 
soit qu’elle provienne de la ferme 
où des fermes des éleveurs voisina

4 Rassemblement de données sur 
■le prix des opérations d’élevage sur 
une grande et une petite échelle.

5. Etude de certaines phases de 
l’hérédité sur toutes les fermes ou 
stations qui se livrent ou qui doi­
vent se livrer à l’élevage ‘du porc.

6, Nous rassemblons déjà des 
données très intéressantes et très 
utiles montrant l’effet des aliments de ces opérations et nous les répé-

Bureau chez JOS. LKBEl, 
Marchand-Taill

<k

VAVIS
6

Totrtes personnes ayant des 
comptes avec Mde W. Bourgoiu, 
sont priés’de venir chez M. Lafo- 
rest.

I ‘
A la station de Lennoxville, Que., 

des troupeaux de Yorkshires et de 
Berk «hires seront établis dès que 
les logements le permettront.

31 i-m.

DISPARUA la station expérimentale de

M. Florent Morin de Van Buren 
est disparu de chez lui depuis le 23 
mai soir. Après de minutieuses re­
cherches personne ne semble l’avoir 
vu. La famille serait bien reconnais­
sant a qui que ce soit qui pourrait 
lui en donner des nouvelles. Ecri­
vez ou téléphonez a son frère Didi- 
me Morin ou 1 J. Adolphe Hébert, 
premier couseiller de Vau Buren, 
qui paieront toutes dépenses de 
communications.

rats adultes, le prix de la produc­
tion de jeunes truies reproductrices 
jusqu'au moment où elles mettent 
bas leurs première poi téc et le prix 
de la production de porcs cagruis- 
sés pour le marché.

Valeur comparative des divers 
fourrages pour le district (pic ce# 
fermes représentent. C’est là une 
questions très importante et qui 
offre de nombreux aspects. Il a dé­
jà été démontré à la ferme centra 
le que le bon foin de tiètie est 
avantageux pour l’hivernement des 
truies et pes verrats ; la valeur 
comparative des navets, bettera­
ves fourragères, betteraves à sucre 
pommes de terres, ensillage et au­
tres aliments succulents pour le 
maintien des sujets reproducteurs 
ou pour l’engraissement des co 
chons pour le marché a été déter­
minée ; la valeur des fourrages 
verts de différentes sortes pour les 
sujets de reproductions et d’engrais 
sentent tenus en enclos, a été re-

C
♦thr- sur

I $

For SaleГА
Recent model Metz 22 H. 

P. automobile, like new, 
$450.00 cash only. Metz, 
won the Gliddeu tour. 

Address

RECHERCHES3 REPARTITION DES 8ni.
Nous conduisons actuellementm.

la comparaison «les aliments cuits, la ferme expérimentale .centrale 
secs ou trempés : ces «lemiers ont d Ottawa tous les essais d’élevage et 
donné à la longue, les meilleurs d’alimentation que nous venons de 
résultats. Nous essayons en outre décrire. Nous n’avons actuellement 
des distributeurs automatiques ou qije trois races Yorkshire, Berk- 
tiémies pour» les sujets d’engrais shire et Tamworth, toutes réprésen-

tant le type à bacon. Nous avons es­
sayé d’autres races dans le passé 
mais nous les avons abandonnées

Le Madawaska.m. A la station expérimentale de 
Lacombe, Altav il y deux races, 
Yorkshire et Berkshire, et le nom­
bre des sujets sera fortement aug­
menté dès que les conditions le per­
mettrons. Déjà des recherches fort 
intéressantes ont été effectuées sur 
l’emploie de cabanes d’abris en pail­
le, pour loger les sujets de reproduc. 
tion et d’élevage.

Jet
ck Avis important

et dq reproduction.le.
les

Ц Etude de différents mode# 
île pâturages par comparaison à la 
distribution de fourrages verts 
dans le parc.

Si vous avez besoin de Ma­
chines de toutes sortes pour 
Moulins à scies, et boutiques 
à travailler le bois. 

Adressez-vous à la,
A la ferme expérimentale d’Agas- FONDERIE De PLESSISVILLE.

Réprésentée par A. Houde 
28-1. m. Plessisville. P. Q.

»
car elles ne se sont pas montré* s 
avantageuses pour les conditions 
locales ou pour les fourrages dont 
nous disposons.

A la station expérimentales de siz se trouvent déjà les deux meil 
Charlottetown, I. P. E., il n’y a pas leurs troupeaux d’Yorkshires de

Hіа-
соппие, de même que la valeur des 
divers genres' de pâturages pour 
les sujets reproducteurs. Nous 
agrandissons largement le champ

ABRIS
Le plus grandservice peut-êtreque la 
ferme expérimentale centrale a l'eii- 
d u auxéleveurs des porcs a été de dé-

«
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“LE MAD4WASKA”
Journal Hebdomadaire EDMUNDSTON, N. B. Hotel-Dieu de St-Basile LA BANQUE PROVINCIAL ! et

tm'wwwi Y Vttt Vf ttyt' 'ТТПГТГГГТ
TARIF D’ABONNEMENTS - .

CANADA
Payable strictement d’avanc 

ETRANGER DU CANADANous faisons un appel pressant à toutes les âmes chari­
tables qui ne nous ont pas envoyé leur offrande, de le faire 
au plus tôt et de le, faire généreusement Plus tôt 
aurons l’argent requis, plus tôt les travaux commenceront. 

QUE CHACUN FASSE SA PART !
------- o--------

Noms des Anciens Elèves et des Bienfaiteurs qui 
ont envoyé leur offrande

Incorporée par Acte du Parlement en Juillet 1900
Siège Central 7 et 9, Place d’Armes, Montréal.

Un an, 
Six mois,

^1.00 Un an, 
50c Six mois,

$1.50
0.75 nous F

TARIF DES ANNONCES <1і «Capital aatoriié, ; ; $2,000,000.00
Capital payé, : ; $1,000,000 00
Réaerva et «orpine, (au 31 Dio. 1313) $637,878.49

65 succursales dans les provinces de ‘Québec, Ontario et N.-Brunswick
Oo
- - M. H. LAPORTE 

De la maison Laporte, Martin & Cie 
Adm. du Crédit Foncier Franco 

Canadien
Vice-Prés. - M. W. F. CARSLBY 

Capitaliste
- M. T. BIENVENU

:Annonces légales, première insertion, la ligne .............................;................ ю cts
“ “ par insertion subséquente, la ligne...................................... 5 cts

Annonces, (A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion. .50 cts
par insertion subséquente... .25 cts

Avis de naissances, mariages et décès............................................................... 25 cts
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés 
Petite і annonces, offre et demandes d’emploi, perdu, trouvé, etc,

par chaque insertion... .25 cts 
Tarif spécial pour annonces à long terme.

I :
I

Г
eu d’A.dminlatr» tlon

Ex-ministre de l’Agriculture, P. Q.
M. G. M. BOSWOXTH 

Vice.-Prés. “Canadian Pacific Rv Co” 
M. ALPHONSE RACINE 

De la maison’de gros

Président

Zjième liste
Un bienfaiteur.
Mde Edmond Allard, Pokemouche, N. B.
Révérend J. E. Saindon, ptre.. Renoua, N. B.
Melle Marie Soucy, Fort Kent Me.

HATEZ-VOUS D’ENVOYER,VOTRE OFFRANDE.
Donnez généreusement et les Religieuses et les Orphe­

lins de l’Hôtel-Dieu de St-Basile sauront, par leurs prières, 
attirer sur vous et sur vos entreprises, les célestes bénédic­
tions.

$ 5.00
-"Alphonse Racine Ltée.” 

M. L.-J.-O. BEAUCHEMIN 
De la Librairie Beauchemin, Limiteé 

M. TANCRBDB BIENVENU 
Directeur C-érant-géneral

Vtce-Prés. - 
Adm. Lake of the wood Milling Co.

B. est en notre ville depuis quelques 
temps.HOTES MICHES 1.00

I10.09 Ltd.
Hon. LOUIS BEAUBIEN1.00

Voyez en deuxième page- l’an­
nonce de John J. Daigle.

Melle Alvine Dionne, est-parti 
hier pour une promena le à Con­
nors chez son ami Melle Eveline 
Bernier.

Cette Banque est la seule au 
Canada dont les fonds ou ar­
gents qui sont confiés à 
Département d’Epargne, sont 
contrôlés par un COMITÉ DE 
CENSEURS, et dont les place­
ments snnt examinés mensuel­
lement par les Messieurs qui 
composent ce comité à savoir :

S. G. Mgr Barry accompagné du 

R. P Ferdinand vt du R. M. Suin- 
don.f dt actuellement la visite de 
confirmation dans le comté.

Mgr a confirmé à la Rivière 
Verte et à St-Basile, dimanche ei 
lundi. Hier Sa Grandeur a con­
féré à 174 enfants le sacrement île 
confirmation dans notre, église puis 
il s'est rendu à St Jacques ou il a 
confirmé aujourd’hui.

BUREAU DE CONTROLE
(Commissaikbs Chnseuks) 

Près : Hon. Sir Ai,rx: LACOSTE
Ex-Juge en Chef de la Cour du Han. du Roi
Vice-Prés : Dr B. P. LACHAPELLE 
Adm. du Crédit Foncier Franco Canarmn

:
son

j
M. Martial CHEVALIER 

Directeur Gérant 
Crédit Foncier Franco Canadien

EBJtlVJVDSTOJY, .v. B.
LÉVITE A. GAGNON, Gérant.

res reçues que nousavons rapportées 
plus haut. On remarquait dans le 
cortège funèbre M. Edouard Des­
chênes père de la victime, Louis 
J oseph. Isidore, Georges, frères de 
la défunte, M. Octave L’Italien et 
dame, Denis Griffin et dame, Jules 
Soucy et dame, beaux-frères et 
sœurs de la défunte et une foule 
d’autres dont nous ne pouvons énu­
mérer les noms. A l'orgue on re­
marquait Melle G. E. Rioux, orga­
niste de la paroisse, G. F. Germain 
voyageur de la Maison P. T. Lega­
te, Sylvie P. Descbêues, J. B. Des- 
chênc‘8 et François Deschênes de 
Riv. du Loup, cousins de la défunte 
et J. Tremblay, F. Morneatr, R. Ga­
gné, Ad. Gagné J. B. Diontie Alf. 
Lavoie Grégoire Landry, OctOuel- 
let, Oct. Tremblay, Jos Oufelley 
L’abbé Adrien Fortin de N.-l). itu 
Lac, et J. W. Morel. M. L’abbé 
Fortin^exécuta de Magnifiques so­

los ainsi que Melle G. E Rioux, 
M. G F. Germain de la Maison P. 
T. Legaré, sut exécuter avec âme 
le Miserere Mei. Le service fut 
chanté par le Rev. A. Thibault 
curé de la paroisse.

R. І. P.

Melle Corinne Bernier est allée 
rejoindre son amie Melle Caron à 
Connors.

Succursale ?

Magnifique ferme avec grange 
appartenant aux Religieuses de 
l'Hôtei-Dieu de St-Basile, N. B, 
située sur le bord de la Rivière St* 
Jean à quatre milles en bas de l'é­
glise de St-Basile, et à un mille do 
la station de la Rivière-Verte. Cet­
te ferme mesure à peu près huit 
arpents en largeur et deux milles 
en profondeur, Un tiers est culti­
vable et le reste en Іюіз debout.

Condition. Argent comptant.
S’adresser pour plus amples 

informations à l’Hôtel-Dieu de St- 
Basile.

■

Etaient de passage en notre ville 
ces jours derniers : MM. H. R Dai­
gle, d” Upper French vil le, Me. ; 
James Sirois, de Grand Falls, ; 
Fred Martin de Eagle Lake. Melle 
Ernestine Nadeau, de Ledges, Jo­
seph Hiroux, Rivière Bleue, Arthur 
Sirois, Montreal, M. McKenzie. 
Grand Isle, Me., Albert Spénaid, 
St-Barnabé, J. Eden Brochu. East 
Broughton, A. Morin, Rivière-du- 
Loup.

M. Vital Albert et, sa dame, de 
P.-llntier’s Mills, était de passage ei« 
notre ville mardi, en voyage de 
noce, en route pour Fredericton. II- 
sont accompagnés de M. Alci.le Al 
bert et de Melle Dénise N ad vau. 
Bon voyage à tous.

LE SEPARATEUR “ 99 M
Agents des McCor­
mick dans le comté 

du Madawaska

I
Aussi les lignes sui­

vantes :

Lieuses, Moisson­
neuses, Faucheuses, 

Wagons, 
Feed Grinders, Pres­
ses à foin, Charrues 
Oliver Cultivateurs, 
Huile, Eugiqs, Tur- 
biue et accessoires 

pour reparage.

Tous les séparateurs à crème se ressem­
blent plus ou mois. Cependant il y a certains 
points qui font qu’un séparateur est plus effica­
ce et donne plus ou moins satisfaction.

Le cultivateur d'aujourd’hui demande plus qu’un instrument dans 
lequel il peut passer' son lait. Ce qu’il veut c’est un séparateur de 
mécanisme simple, un bon écrenieur facile à laver et facile à tourner-

Toutes ces avantages sont comprises dans le séparateur ULILY” 
qui est construit de quatre grandeurs pour repondre au besoin d’un 
grand ou d’un petit troupeau de vaches.

Le cultivateur qui a deux vaches ou plus ne peut se passer d’un 
séparateur.

Le cultivateur qui a un séparateur eu retirera autant d’argeut qu’il 
en a donné pour l’acheter par le surplus de crème, et sa machine géra 
encore neuve.

L’achat d’un séparateur “LILY” est le meilleur marché que 
vous puissiez faire parce qu’il fait un meilleur travail et qu’il dure 
plus longtemps que tous les autres.

Pour plus amples informations et pour notre catalogue adressez- 
vous à l’agence local McCormick la plus rapprochée ou à la
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TIIOS. CLAIR,
Clair, N. B. 

JERRY BOUTOT
Baker Lake. N. B.

alex. Nadeau,
Albertine, N. B. 

PAUL E. CYR,
Edmumlston. N. B. 

PAUL CLAVETTE,
St-Basile, N. B. 

TOON TIIERRIAULT, 
Green River 

A. B. VIOLETTE,
St-Léonard

BARTLEY MARTIN, 
Martiuâ

?

1 Rateaux,
Melle Mary Ann Sullivan, de St 

Jacques, N. B., était de passage à 
Edniundston, hier. Base-Bail--o —

M. Arthur Albert, de notre ville 
est aile à Québec samedi dernier.

M. Elie Grandmaison de Cacour.a, 
était en notre ville, par affaires ces 
jours derniers.

M. G. G. Thérien, de Harthmd, 
N. B., logeait au Grand Central, la 
semaine derdière.

Notre club sénior de Base 
Bail s’est rendu à Van Buren 
dimanche dernier pour ren­
contrer le premier club de l’en­
droit. La température était 
bonne et nos joueurs très bien 
disposés et encouragés par les 
nombreux amis qui les accom­
pagnaient, comptaient bien 
remporter la victoire, quoique 
privés des services de leur 
“étoile” F. Turgeon.

Après une lutte très vive des 
deux côtés,un accident regret­
table se produisit vers la fin 
de la Sième “inning et le ré­
sultat final, 9 à 8, enlevait la 
victoire aux nôtres.

Nous 11 ’avons aucun repro­
che à faire a nos “boys’’ ; tous, 
sans exception, ont fait leur 
devoir et méritent des félicita­
tions. Nous savons qu’ils 
eurent l’avantage durant les 
huit premières “ innings ” 
et que leur nouvel échec dé­
pend d’un coup brutal» donné 
à un de nos meillleurs joueurs 

membre du club

M. et Mde Jos Dubé font part à 
leurs patents et amis de la naissan­
ce d’une fille née mardi et baptisée 
aujourd'hui.

Parrain et marraine : M. Henry 
Dubé et Melle Alma Dubé, frère et 
sœur de l'enfant.

S. SIMKEVITZ.
Grand Falls 

DOCITHE NADEAU, 
Baker Brook]

M. et Mde A. Morneault, de St- 
Jacqnes, était dévissage en notre 
ville samedi deriiièr. à ÉL*Ê

du DeÇele v»M. et Mde A. Dionne, de Nashmv 
sont venus passer quelques jours 
en notre ville.

C’est avec un grand regret que 
nous apprenons la mort de Melle 
Marie Stella Deschênes, fille cadet­
te de M. Edouard Deschênes culti­
vateur, survenue accidentellement 
jeudi soil dernier dans des circons­
tances vraiment pénibles.

Melle Deschênes et Mde J. P. 
Beaulieu s’en revenaient en voitu­
re de chez M. Jules Soucy, père de 
Mde Beaulieu et beau-frère de Mel­
le Deschênes lorsque le cheval pris 
d’une peur soudaine partit à toute 
épouvante, Melle Deschênes et Mde 
Beaulieu firent tout ce quelles pu­
rent pour maîtriser la bête affollée 
mais en vain. Mde Beaulieu fut pré­
cipitée sur le sol ou elle s’infligea 
de douleureuses blessures. L’autre 
victime Melle Deschêne fut relevée 
privée de connaissance et en moins 
de quelques minutes on ne put que 
constater la mort. Le Dr Laporte 
de Edniundston N. B. qui se trou- 

mandé sur les 
que la défunte 

A la famille

St. Jacques,N.B.ч M. Thomas Ouellet, de Encourt, 
est venu par affaires à Edmundhton 
cvs jours derniers.

И
\ IM. le curé de St-Hilaire était en 

visite chez le R M Babineau, notre 
curé, la semaine (Wnière en auto­
mobile. Les deux("Messieurs se sont 
rendus jusqu’à 8te- Rose dans Га­
рі ès-midi

іâ ot É, kM. Victor Albert de Ledges, ac­
compagné de sa fille, était au Grand 
Central lundi dernier.

Dr J. N. Co riveau, de Ste-Aga- 
the, Me., est arrivé samedi soir en 
automobile, en notre ville, et repar­
ti le lendemain..

K
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M. H. U. Daigle est allé à Van 
Buren dimanche dernier avec des 
amis d’Edmundston pour assister à 
la joute de Base Bail Edmundston 
va. Van Buren.

Pèlerinage au Monu­
ment de l’Assomption 

à Rogersville

tion de Rogersvillle qui donnera 
un billets de retour gratis.

Le 14 “L’Océan Liinitèd s'ar- 
rêttra à Rogersville, surtout pour 
accommoder les pèlerins de l’île du 
Prince Edouard, qui pourront arri­
ver à Rogersville le même jour 
à 4 l.rs P. M. Le 15, un train spé­
cial partira de Shédiac à 6j hw et 
s’arrêtera à Moncton et aux sta­
tions intermédiaires arrivant à Ro­
gersville pour la grand'messe et 
partira de Rogersville à 10 heu­
res du soir pour le retour.

par un
sé. Ce n’est pas très honora­
ble pour nos amis de là-bas ; 
s’ils veulent acquérir la répu­
tation de “vrais sports’’ ils de­
vront faire disparaître cette 
tactique qui leur est coutu­
mière lorsqu’ils veulent à tout 
prix escompter une victoire.

F. Hébert, notre jeune 
“pitcher” établit un record en 
n’accordant que trois “hits” 
aux fameux frappeurs de Van 
Buren.

L’arbitre donna justice aux 
deux clubs.

oppo- >9p,’.
M. C. Major, voyageur de coin-., 

lnerce, de Montréal, était en ville 
ces jours derniers par affaires.

Ceux qui désirent célébrer la fê­
te nationale de l’Acadie avec bon-Mgr Barry accompagné du père 

Ferdinand et de M, l’abbé Saindon 
est venu donner le sacrement de 
confirmation à St-Jacques aujour­
d’hui Mgr et ses compagnons Voy­
aient en automobile gracieusement 
mis à leur disposition par le Rev. 
M. Comeau curé de St-Hilaire

heur et profit ne doivent pas man­
quer de se lendre à Rogersville 
pour le 15 Août, fête de l’Assomp­
tion. Le Triduum commencera le 
14 pour se terminer le 17. Le 15 se­
ra le jour principal de la célébra­
tion, la dédicace du Monument. 
La grand'messe aura lieu à hrs 
au Monument, avec sermon de cir­
constance. Dans l’apiès-midi, dans 
la salle paroissiale aura lieu une 
séance varié. Plusieurs conféren­
ciers adresseront la parole, avec 
chants etc., etc....Le soir grande 
procession au Monument et illumi­
nation , avec allocutions, etc., etc... 
Des prix réduits sur tous les che­
mins de fer et bâteaux le 14 et 15.

M. L. Daigle du Lac Baker, c»t 
venu passer la journée ici par af­
faires, samedi.

V
tsSÏSl

11
Melle Einely Bourgoin, était ces 

juti s derniers en visite chez son 
amie, Melle Alphonsine Levesque, 
le Clair.

Ste-Rose fut 
lieux et constata (| 
s’était cassé le ,-Cou. 
en deuil nous ôtirons nos plus vives 
sympathies.

Vaitit

M. F. Richard,Mde Vve D. Bossé de Plourde 
est actuellement en visite chez sts 
enfants à Edmundston.

Curé
'Mille M.-A. Dionne,-le Grand liée 

Me., était en visite ces jours der 
niers, ihez sa cousine Melle Virgi­
nie Thibault.

Parmi ceux qui accompa­
gnaient le club nous remar­
quions : ’

MM. Dr. A. Sormany, Max 
D. Cormier, H. U. Daigle, J.
J. Daigle, G. E. Dion, L.
Ruest, J. N. Thibault, P. Four­
nier, J. B. Michaud, F. Four­
nier, T.Pelletier, F. Gagné,
L. Dugal, T. Fournier, Luc 
Albert S. Laforest, J. B. Belle- 
fleur, T. Boudreau, H. Lajoie, P.rix à #a statl<m et Pten'i,e un 
W. Lucas, P. Bérubé, Jos St- "Standard certificate’’ pour Rogers- 
Pierre, B. Fournier, Jos Dai- ville, et pour le retour on fera ai­
gle, Frank Carrier, Henry gner ce certificat par un représen- 
Pike, Auguste Carrier, Vie- tant de-Monseigneur Richard, que 
torie Dubé. ’ l’on présentera à l’agent de la Sta-

Dimanche dernier l’épouse de M. 
André Pelletier donnait le jour à 
un gros garçon.

Parrain et Marraine : M
ATTENTIONM. Joseph Grnndmaison.de Plour- 

et Mdt*ide, ituit a Edmundston uu com­

mencement de lu semaine avec ta 
jeune fillette

L’assemblée annuelle du Conseil 
de l’Assomption aura lieu à Moc- 
ton à trois heures de l’après-midi, 
dans la salle de l’Assomption Mte/* 
tuelle, lé 25 du courant.

Damaae Dumont grand’oncle etM. Cléophas Thibault, de Fra­
ser vil le, «compagne de sa famille, 
était de passage ehez ses parents, 
en route pour St-Basile, chez les 
parents de Mde Thilmult.

tante de l’enfant.

I
Imposantes

Fiméranlles
Billets de retour bons jusqu’au 18. 
Il s’agit d’acheter le billet plein'

ANDRE A. LEVESQUE
MARCHAND GENERAL

Marchandises Sèches, Epiceries, 
Ferronnerie, Vaisselle 

Propriétaire de Beurrerie 
Je fais aussi le commerce de moutons
St-Andre, Co. Madawaska, N. B.

Tous les membres, y compris les 
anciens Présidents généraux, sont 
priés de c’y rendre. .

;iJ§M. A. Laurin, représentant la 
nnmufacttU’e de chaises de Fraser- 
villc, était dans no» parages lundi

Lundi mutin eurent lieu à Ste- 
Rose les imposantes funérailles 
de Scelle M. S. Deschêne décédée 

Melle E. Price, de St-Michel N. | jeudi dernier des suites des blessu-

Par ordre, 
Chas. D. Hébert. 

Sec. Général.
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